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EOP 2025-2026 : 6_Justice et Miséricorde 
 
 
Première Partie : Considérations sur la justice 
 
1°) Gn 4, 4-16 : Au temps fixé, Caïn présenta des produits de la terre en 
offrande au Seigneur. De son côté, Abel présenta les premiers-nés de son 
troupeau, en offrant les morceaux les meilleurs. Le Seigneur tourna son regard 
vers Abel et son offrande, mais vers Caïn et son offrande, il ne le tourna pas. 
Caïn en fut très irrité et montra un visage abattu. Le Seigneur dit à Caïn : 
« Pourquoi es-tu irrité, pourquoi ce visage abattu ? Si tu agis bien, ne relèveras-
tu pas ton visage ? Mais si tu n’agis pas bien…, le péché est accroupi à ta 
porte. Il est à l’affût, mais tu dois le dominer. » Caïn dit à son frère Abel : 
« Sortons dans les champs. » Et, quand ils furent dans la campagne, Caïn se 
jeta sur son frère Abel et le tua. Le Seigneur dit à Caïn : « Où est ton frère 
Abel ? » Caïn répondit : « Je ne sais pas. Est-ce que je suis, moi, le gardien de 
mon frère ? » Le Seigneur reprit : « Qu’as-tu fait ? La voix du sang de ton frère 
crie de la terre vers moi ! Maintenant donc, sois maudit et chassé loin de cette 
terre qui a ouvert la bouche pour boire le sang de ton frère, versé par ta main. 
Tu auras beau cultiver la terre, elle ne produira plus rien pour toi. Tu seras un 
errant, un vagabond sur la terre. » Alors Caïn dit au Seigneur : « Mon 
châtiment est trop lourd à porter ! Voici qu’aujourd’hui tu m’as chassé de cette 
terre. Je dois me cacher loin de toi, je serai un errant, un vagabond sur la terre, 
et le premier venu qui me trouvera me tuera. » Le Seigneur lui répondit : « Si 
quelqu’un tue Caïn, Caïn sera vengé sept fois. » Et le Seigneur mit un signe sur 
Caïn pour le préserver d’être tué par le premier venu qui le trouverait. Caïn 
s’éloigna de la face du Seigneur et s’en vint habiter au pays de Nod, à l’est 
d’Éden. 
 
2°) Dt 9, 4-6 : Quand le Seigneur ton Dieu les aura repoussés devant toi, ne te 
dis pas : « C’est parce que je suis juste que le Seigneur m’a fait entrer prendre 
possession de ce pays. » C’est parce que ces nations sont coupables que 
le Seigneur les a dépossédées devant toi. Ce n’est pas parce que tu es juste ou 
que tu as le cœur droit que tu vas entrer prendre possession de leur pays ; en 
vérité, c’est parce que ces nations sont coupables que le Seigneur ton Dieu les 
a dépossédées devant toi. Il l’a fait aussi pour accomplir sa parole, comme 
le Seigneur l’avait juré à tes pères, Abraham, Isaac et Jacob. Reconnais que ce 
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n’est pas parce que tu es juste que le Seigneur ton Dieu te donne ce bon pays 
en possession, car tu es un peuple à la nuque raide. 
 
3°) Rm 4, 2-5 : Si Abraham a été justifié par ses œuvres, il a de quoi 
s’enorgueillir, mais non devant Dieu. Et effet, que dit l’Écriture ? Abraham eut 
foi en Dieu et cela lui fut compté comme justice. Or, à celui qui accomplit des œuvres, 
le salaire n’est pas compté comme une grâce mais comme un dû. Par contre, à 
celui qui n’accomplit pas d’œuvre, mais croit en celui qui justifie l’impie, sa foi 
est comptée comme justice. 
 
Deuxième Partie : La justice comme vertu morale 
 
4°) Catéchisme de l’Eglise catholique n°1807 : La justice est la vertu morale 
qui consiste dans la constante et ferme volonté de donner à Dieu et au 
prochain ce qui leur est dû. La justice envers Dieu est appelée « vertu de 
religion ». Envers les hommes, elle dispose à respecter les droits de chacun et à 
établir dans les relations humaines l’harmonie qui promeut l’équité à l’égard 
des personnes et du bien commun. L’homme juste, souvent évoqué dans les 
Livres saints, se distingue par la droiture habituelle de ses pensées et la 
rectitude de sa conduite envers le prochain. «  Tu n’auras ni faveur pour le 
petit, ni complaisance pour le grand ; c’est avec justice que tu jugeras ton 
prochain » (Lv 19, 15). « Maîtres, accordez à vos esclaves le juste et l’équitable, 
sachant que, vous aussi, vous avez un Maître au ciel » (Col 4, 1). 
 
5°) Thomas d’Aquin, Somme de théologie I-II, q. 90, a. 4, resp. : La loi 
est une ordonnance de la raison en vue du bien commun, promulguée par 
celui qui a la charge de la communauté. 
 
6°) CEC n°1040 : Le Jugement dernier révèlera que la justice de Dieu 
triomphe de toutes les injustices commises par ses créatures et que son amour 
est plus fort que la mort. 
 
Troisième Partie : La vertu de religion chez les deux Thérèse 
 
7°) Thérèse de Jésus, Chemin de perfection 3, 9 : Hélas, pauvre de moi, 
Seigneur ! Comment ai-je osé vous adresser cette requête au nom de toutes ? 
Quelle mauvaise médiatrice vous avez choisie, mes filles, pour mériter d'être 
écoutées et pour présenter votre demande ! Ce souverain Juge, en la voyant si 
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téméraire, ne va-t-il pas s'indigner davantage ? Ce serait avec raison et avec 
justice. Mais considérez, ô mon Empereur, que vous êtes un Dieu de 
miséricorde, exercez-la envers cette pauvre pécheresse, ce vermisseau qui 
s'enhardit tellement devant vous. Voyez, ô mon Seigneur, mes désirs et les 
larmes avec lesquelles je vous supplie ; pour l'amour de vous-même oubliez 
mes œuvres, ayez pitié de tant d'âmes qui se perdent et protégez votre Église. 
Ne permettez plus, Seigneur, que la chrétienté pâtisse davantage ; faites la 
lumière au milieu de ces ténèbres. 
 
8°) Thérèse de Jésus, Vie, 11, 13 : Oui, l'amour de Dieu ne consiste pas dans 
les larmes, ni dans ces saveurs et tendresses que nous désirons souvent pour 
notre consolation, mais c'est servir Dieu avec justice, force d'âme et humilité. 
Sinon, ce serait recevoir, ce me semble, plutôt que donner nous-mêmes 
quelque chose. 
 
9°) Danger d’une conception de la justice sans miséricorde - Thérèse de 
Jésus, Vie, 30, 9 : Car l'humilité vraie […] ne s'accompagne pas de tumulte, 
elle n'agite pas l'âme, elle ne l'assombrit point, elle ne cause aucune sécheresse; 
elle régale plutôt l'âme, et tout se passe à l'opposé : dans la paix, dans la 
douceur, dans la lumière. Peine qui réconforte quand on voit qu'elle nous fut 
donnée par la grâce de Dieu, et combien elle nous est utile. L'âme se repent 
alors d'avoir offensé Dieu, et, d'autre part, sa miséricorde la dilate. […] Dans 
l'autre humilité provoquée par le démon, il n'y a de lumière pour aucun bien, il 
semble que Dieu mette tout à feu et à sang. Il montre à l'âme sa justice, et 
malgré la foi qu'elle garde en sa miséricorde, car le démon n'a tout de même 
pas la force de la lui ôter, cette foi ne la console point, la pensée de cette 
miséricorde ne fait qu'accroître son tourment puisqu'elle se considère d'autant 
plus son obligée. 
 
10°) Thérèse de l’Enfant jésus, Ms A, 83 v° : O ma Mère chérie! après tant 
de grâces ne puis-je pas chanter avec le psalmiste: "Que le Seigneur est bon, 
que sa miséricorde est éternelle." Il me semble que si toutes [les] créatures 
avaient les mêmes grâces que moi, le Bon Dieu ne serait craint de personne, 
mais aimé jusqu'à la folie, et que par amour et non pas en tremblant, jamais 
aucune âme ne consentirait à Lui faire de la peine... Je comprends cependant 
que toutes les âmes ne peuvent pas se ressembler, il faut qu'il y en ait de 
différentes familles afin d'honorer spécialement chacune des perfections du 
Bon Dieu. A moi Il a donné sa Miséricorde infinie c'est à travers elle que je 
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contemple et adore les autres perfections Divines!... Alors toutes 
m'apparaissent rayonnantes d'amour, la Justice même (et peut-être encore plus 
que toute autre) me semble revêtue d'amour... 
 
Quelle douce joie de penser que le Bon Dieu est Juste, c'est-à-dire qu'Il tient 
compte de nos faiblesses, qu'Il connaît parfaitement la fragilité de notre 
nature. De quoi donc aurais-je peur? Ah! le Dieu infiniment juste qui daigna  
pardonner avec tant de bonté toutes les fautes de l'enfant prodigue, ne doit-Il 
pas être Juste aussi envers moi qui "suis toujours avec Lui" ?...  
  
 
 

A. Questions proposées pour le partage :  
 
1. Comment s’articule justice et miséricorde dans l’histoire de Caïn et Abel ?  
 
2. Comment à votre avis la vertu de religion est elle développée par la Petite 
Thérèse dans la citation ci-dessus ? (conseil : bien réfléchir à la deuxième 
phrase…) Et dans la Petite Voie ? 
 

B. Questions personnelles  
 
3. Quelle est la place du culte de Dieu dans ma vie et mon oraison ? (Pour 
rappel, le culte consiste à rendre à Dieu un hommage, à se vouer à lui, à 
l’adorer, lui rendre grâce, le prier de répondre à nos besoins tant matériels que 
spirituels. Tout ceci se retrouve dans le culte par excellence : l’Eucharistie). 
 
4. Pour un examen de conscience, voici quelques exemples  de fautes contre la 
justice : ne pas aller à la messe dominicale volontairement, manquer de respect 
à Dieu (dans le sacrement de l’Eucharistie en communiant en état de péché 
grave, ou dans la prière personnelle en manquant de révérence ou ne rendant 
jamais grâce à Dieu par exemple), faire acception des personnes dans le 
jugement, jugements téméraires, homicide, avortement, vol, injure, 
diffamation, médisance, moquerie, malédiction, fraude, exercer l’usure avec 
excès, avarice… 
 


